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La DISPARITION des FRUITI¨RES

Autrefois, on comptait une fruitière par commune, voire par hameau.

A Peillonnex, il y en avait deux :

- une première au chef-lieu, qui a été démolie il y a quelques années

- une seconde au bas du village au lieu dit "chez Tinjod" ; en réalité implantée en bordure de la

commune de Saint-Jean-de-Tholome ; elle servait d'ailleurs pour les deux communes.

Je ne peux parler que de cette dernière car nous avons retrouvé des archives conservées

par notre grand-père Virgile CHATEL qui était président de la "Société Coopérative Fruitière de

Chez Tinjod" domiciliée à Peillonnex et dont les membres du  conseil d'administration étaient

Messieurs BAUFFOND Constant, VERDAN Joseph, NANJOD Louis, GRANGER Sylvain

cultivateurs à Saint-Jean-de-Tholome et NANJOD Joseph, NANJOD Paul, CARME François et

TINJOD Charles cultivateurs à Peillonnex.

Elle a été construite en 1925 et le montant de l'adjudication était de 60.117 francs. Les plans

identiques pour toutes les fruitières comportaient :

au sous-sol, la cave froide, la cave chaude et la cave de vieillissement,

au rez-de-chaussée, la salle de fabrication et le "laitier" toujours aménagé du côté le plus froid du

bâtiment, c'est à dire au nord avec ses petites "meurtrières", très caractéristiques vues de

l'extérieur, et qui servaient à rafraîchir la surface du lait,

au premier étage, l'appartement du fruitier qui furent successivement les familles : MOREL,

JULLIARD,PICCOT, DENAMBRIDE.

L'alimentation en eau était assurée par le captage d'une source qui fonctionne encore de nos

jours. Elle produisait, d'après une affiche de vente du 17 décembre 1925, une moyenne journalière

de 750 à 800 kilos de lait que l'on transformait en emmental (il faut 10 à 12 litres de lait pour en

fabriquer un kilo) - De la famille des Gruyères, sa forme est ceIIe d'une grande meule à talon

convexe avec une surface bombée de 80 à 85 cm de diamètre et d'une trentaine de centimètres

d'épaisseur, pesant de 60 à 80 kilos.

Depuis l'arrêt de son activité dans les années 1980, elle est actuellement destinée à usage d'

habitation et la porcherie adjacente occupée par le poney club "évasion".
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